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En février 2022, ibicity avait publié son pre,ier Carnet d’éco-
no,ie urbaine, exercice réflexif 0ui visait à prendre du 
recul par rapport à ses ,issions et caractériser la ,ani2re 

dont ses interventions per,ettent d’outiller la fabri0ue urbaine. 
Trois ans apr2s, renouveler cet exercice est apparu nécessaire. 
D’abord, pour garder trace du che,ine,ent parcouru depuis. 
Ensuite, parce 0ue les turbulences environne,entales, sociétales, 
dé,ographi0ues, nu,éri0ues, géopoliti0ues se sont accentuées. 
Les « trente turbulentes 8 0ui s’annoncent, selon l’expression de 
Sylvain :risot, conduisent à de nouveaux paradig,es et i,posent 
de s’outiller pour répondre aux défis.

Le Carnet 2022 insistait sur cin0 convictions, 0ui restent au cœur 
des activités d’ibicity. Le Carnet 2026 s’organise en trois parties : 
explorations ; ,éthodes ; publications. 

Ce carnet est plus ra,assé 0ue le précédent. Il se veut autoportant 
,ais on ai,erait 0u’il donne envie d’aller lire ou écouter les publica-
tions ,entionnées. L’ense,ble des liens sont indi0ués sur ce billet :

Ce Carnet 2026 s’appuie sur les ,issions et publications 0ue nous avons réalisées depuis 2022 et aussi 
sur de tr2s no,breux échanges. Merci à tous ceux 0ui ont per,is ce che,ine,ent. 

SOMMAIRE DU CARNET 2026

SOMMAIRE DU CARNET 2022

Un carnet d’économie 
urbaine en contexte 
de turbulences

QUELQUES CHANGEMENTS DE PARADIGMES 0 EN FRANCE ET EN VRAC

!IER (1967 – AUJOUR)’!UI) MAINTENANT (AUJOUR)’!UI – -)

L’Ho,,e est rare, la Nature abondante La Nature est rare, l’Ho,,e abondant

L’avenir se planifie L’avenir est incertain

Un projet urbain est ter,iné au bout de C5 ou 20 ans Un projet urbain n’est ja,ais achevé

La ville se fait tabula rasa La ville se recycle

Le défi est de fabri0uer de nouveaux loge,ents, bureaux, rues Le défi est de réparer la ville, prendre soin de l’existant, fournir des services

Un foncier se valorise Avant d’être un « foncier 8, un terrain est un « sol 8

L’avenir des villes est dans le ,acro (grands projets ,étropolitains) Le potentiel urbain est dans le ,icro (petites opérations, petites villes)

La ville est fabri0uée pour et par la voiture La proxi,ité per,et la 0ualité de vie

La ville et la nature sont séparées La ville et la nature sont i,bri0uées

L’eau est canalisée dans des tuyaux L’eau oriente le projet urbain

Les grandes organisations ont le pouvoir Les individus organisés en réseau ont le pouvoir

... ...
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C e carnet s’appuie sur l’expé-rience d’ibicity, agence de 
conseil et expertise en éco-

no,ie urbaine, qui intervient auprès 
de l’ense,ble des acteurs, publics 
ou privés, qui participent ou s’inté-
ressent 0 la fabrique urbaine : col-
lectivités locales, a,énageurs, 
opérateurs i,,obiliers ou de ser-
vices urbains, agences d’urbanis,e 
et de l’eau, organis,es financiers 
ou de rec2erc2e. ibicity est ani,ée 
par Isabelle Baraud-Serfaty. 
 
www!ibicity!fr

ibicity allie une ap-
proc2e résolu,ent opé-
rationnelle avec une 
approc2e réflexive et 
exploratoire qui per,et 
d’avoir une vision straté-
gique et de s’adapter 0 
un ,onde qui c2ange. 

ibi qui ? UNE PRATIQUE OPÉRATIONNELLE, RÉFLEXI0E ET EXPLORATOIRE 

La capacité 0 parler et 
co,prendre plusieurs 
langages sectoriels de-
vient d’autant plus déter-
,inante que les 2ybri-
dations entre secteurs 
se renforcent 8entre 
a,énage,ent et grand 
cycle de l’eau, déc2ets 
et énergie, etc.). 

UNE CAPACITÉ À TRA0AILLER AU CROISEMENT DE PLUSIEURS SECTEURS

)rès b-n niveau 
Connaissance des acteurs,
,odèles écono,iques, …

B-n niveau 
Co,pétence sur certaines 
di,ensions

Niveau interacti-n
Co,pré2ension des 
interactions en lien avec 
les autres secteurs

1ISSIONS OPÉRA)IONNELLES EXPLORA)ION - 7OR1A)ION

COPRODUC)ION
PUBLIC-PRI:É
DE LA :ILLE

:ontage de projet urbain 8loge,ents, activités 
écono,iques…) l Finance,ent et ,odes de gestion 

des espaces et équipe,ents publics

Veille sur les nouveaux entrants de la fabrique urbaine l 
Évolution de la ligne de partage entre public/collectif/

privé l Proposition de valeur des services urbains

1ODÈLES 
ÉCONO1IQUES 
DE LA :ILLE

Bilans opérateurs 8a,énageur, pro,oteur, gestionnaire, 
investisseur…) l Audits de ZAC l :ontage outils 

de finance,ent

« Financiarisation » et « privatisation » de la ville et i,pacts 
sur les for,es urbaines l Approc2es écono,iques 

en coût global l Péréquations

)RANSI)IONS
(ÉCOLOGIQUE 
E) NU1ÉRIQUE)

Cepositionne,ent stratégique des opérateurs l 
:étabolis,e urbain

:utation des espaces publics l Cartograp2ie 
et curb ,anage,ent l Sobriétés 8foncière, 2ydrique, etc.)

ibicity

Logistique 
urbaine

Maas
ZAE

Eaux pluviales

Stationnement

Immobilier

Aménagement

Espaces publics

...

Logistique

Mobilité

Économie 
circulaire

Végétal

Eau

AgricultureAlimentation

Énergie
Trottoirs

Curb 
Management

Eaux usées

Eau potable

Architecture

Réseau de
chaleur

Végétalisation



4

1  I Nouvelle économie de l’aménagement et immobilier
2 I Nouvelle économie des espaces publics
3 I Nouvelle économie des services urbains
 I Exploration en pratique

EXPLORATIONS

Les explorations d’ibicity se situent 0 l’articulation entre opérationnel et rec2erc2e et visent 
0 outiller les opérateurs de la ville pour leur per,ettre de s’adapter 0 un ,onde qui c2ange. 
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Le modèle économique 
de l’aménagement doit 
se réinventer pour répondre 
aux enjeux de sobriété 
foncière, immobilière, 
financière.

Nouvelle 
économie de 
l’aménagement 
et immobilier

1

Les projets urbains consistent de plus en plus 0 transfor-
,er des fonciers déj0 urbanisés et des bâtis existants. Il 
s’agit aussi d’intervenir dans des territoires où l’absence 
de ,arc2é appelle de nouveaux ,odes d’intervention. 
Des pistes existent pour peu qu’on sac2e s’en saisir. À 
la diversification des situations de projets urbains ré-
pond égale,ent une ,ultiplication de ,odèles écono-
,iques ,is en place par des opérateurs de plus en plus 
2ybrides. 

 

Type de 
projet urbain

Extension 
urbaine

Recyclage 
urbain sobre

Reconversion
8Nouveau 
recyclage 
urbain)

Recyclage 
urbain

P+ri,urbain

R+paration

CE QUI ES) 
)RANS7OR1É

:ode de 
transfor,ation

Opération 
a,énage,ent

Opération 
a,énage,ent

Opération 
a,énage,ent

Opération 
a,énage,ent

Opérations
i,,obilières

Cenaturation

ZAC

ZAC

ZAC

Diffus

CE EN QUOI 
C’ES) )RANS7OR1É

QUOI 
8ce qui est fabriqué)

CO11EN)
8finance,ent)

La création de valeur financière per,et de financer ,2 supplé,entaires, a,énités urbaines et abordabilité.

Le ,odèle se grippe, depuis 2022 pour des raisons conjoncturelles.

La so,,e des surfaces de planc2er devient le nouveau foncier. 
Il n’y a pas ou peu de création de ,2 neufs.

Le c2assé-croisé des acteurs de l’a,énage,ent-i,,obilier finance ,2 supp., a,énités et abordabilité.

La densification per,et une certaine sobriété, ,ais sans finan-
cer a,énités urbaines et abordabilité.

Le foncier initial peut valoir très c2er 8ex : zones co,,erciales).

1-rceau de ville 

1-rceau de ville s-bre

1-rceau de ville s-bre

1-rceau de ville

Diffus densifié

Site renaturé

ChaAp de betteraves

7riche / tissu vivant

BâtiAents existants

7riche / tissu vivant

Diffus

Site asphalté

,2 SDP neufs

A,énités urbaines

Abordabilité sociale

,2 SDP neufs

A,énités urbaines

Abordabilité sociale

Sobriété8s)

,2 SDP neufs

Sobriété8s)

Abordabilité sociale

A,énités urbaines

,2 SDP neufs

A,énités urbaines

Abordabilité sociale

Sobriété8s)

,2 SDP neufs

A,énités urbaines

Abordabilité sociale

Sobriété8s)

,2 SDP neufs

A,énités urbaines

Abordabilité sociale

Valeur financière

Chassé-croisé 
des acteurs

Valeur financière

Valeur financière
€€€€

€

€€€

€€€€

€€€€

€€€

€€€

€€€

€€

€

0

J : coûts du foncier initial 
et de la transfor,ation 8en 
2024)

J : recettes générées pour 
l’opérateur de la 
transfor,ation 8en 2024)

,2 SDP neufs : production 
de loge,ents, bureaux, 
co,,erces 

A,énités urbaines : 
équipe,ents et espaces 
publics, co,,erces 8,ixité 
progra,,atique)

Abordabilité sociale : locaux 
abordables 8,ixité sociale et 
progra,,atique)

Sobriété8s) : sobriétés 
énergétique, carbone, 
foncière, ,atière, 
infrastructurelle

Exploration

Exploration

Valeur financière

Besoin finance,ent

TYPOLOGIE DE PROJETS URBAINS 
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PROPRIÉTÉ 
INITIALE A,ÉNAGE,ENT PRO,OTION

INVESTISSE,ENT
0DÉTENTION2 OCCUPATION

Collectivité

Propriétaire initial

A,énageur

Pro,oteur

Investisseur

Occupant

Le repositionne,ent stratégique des acteurs est une ,anière de trouver de nouvelles ,arges 
de ,anœuvre financières. Leurs ,odalités d’intervention se diversifient avec, par exe,ple, 
des a,énageurs qui créent des foncières et évoluent ainsi de ,odèles écono,iques fondés 
sur la ,arge 0 des ,odèles fondés sur le TCI. 
 

Les PLU i,posent un ,ini,u, de stationne,ents pour c2aque loge,ent neuf, qui sont 
souvent réalisés sous les bâti,ents. Leur coût 8très élevé) est répercuté par le pro,oteur, soit 
sur l’a,énageur, soit sur l’acquéreur 8,ensualités plus élevées ou loge,ent plus petit !). La 
réalisation de parkings silos est parfois une solution, qui i,pose de nouveaux ,ontages. 

La co,pré2ension des finalités est ,ajeure pour per,ettre l’adéquation entre les outils ,is en 
place et les objectifs rec2erc2és. Le BCS pour le loge,ent 8avec des avantages liés aussi au 
fait de pouvoir bénéficier d’une TVA 0 5,5 % et d’avoir un bail rec2argeable) et le bail 0 
construction pour les activités relèvent souvent de finalités différentes. 
 

LE0IER : REPOSITIONNEMENT STRATÉGIQUE 

LE0IER : PARKING PENSÉ « OUT OF THE BOX » 

LE0IER : DISSOCIATION FONCIER-BÂTI

Privé 8occupants : ASL ou copropriété) Public ? Privé ? :ixte ?

FINALITÉS 
DU PORTAGE FONCIER

BAIL RÉEL SOLIDAIRE 0BRS2 
POUR LOGE,ENTS

BAIL À CONSTRUCTION 
POUR ACTIVITÉS

Constitution de réserves foncières ++ +++

Lutter contre la spéculation 
i,,obilière +++ +

I,poser des prescriptions 
constructives + +++

C2oisir l’utilisateur + +++

La co,pré2ension des logiques d’acteurs aux différentes éc2elles 8y co,pris banques, inves-
tisseurs, etc.) est indispensable pour tenter de convertir des valeurs extra-financières en euros 
sonnants et trébuc2ants. 

LE0IER : EXTRA-FINANCIER TRANSFORMÉ EN EUROS

 « Nouvelle économie de l’aménagement et immobilier » 1

,ONDE

FRANCE

VILLE / TERRITOIRE

QUARTIER

I,,EUBLE

7ABRIQUER LA :ILLE 7AIRE :I:RE LA :ILLE

  Logiques des acteurs privés 8financiers, nu,ériques...)

Instru,ents de l’action publique

  Infrastructures et finance,ent des villes et territoires

:ontage 
opérationnel 

de projet 8a,ont)

:ontage 
opérationnel de projet 

8in initinere)

:odes de gestion des services 
urbains 8eau, déc2ets, ,obilité, 

énergie...)

)eAps

Échelle

Prospective
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Les modes de conception, 
fabrication et gestion des espaces 
publics doivent évoluer pour 
adapter les villes au changement 
climatique, accueillir le vivant 
(qui vit), permettre des usages 
de plus en plus diversifiés, 
et répondre à la contraction 
des finances locales.

Nouvelle économie 
des espaces publics

2

Ce sc2é,a de 2019 for,alisait une conviction : la di,ension opéra-
tionnelle et financière des projets doit être articulée avec l’écriture 
urbaine et la définition du progra,,e.  

Désor,ais, les enjeux d’usages et gestion 8exploitation-,aintenance) 
sont déter,inants pour l’approc2e urbaine, tandis que la progra,-
,ation intègre les enjeux écologiques.

FABRIQUER LA 0ILLE ET LA FAIRE FONCTIONNER

Aménageur

Aménageur Collectivité(s) 

Programme

Fabrique

Fabrique Fonctionnement

Programmation
bâtie et écologique

Écriture urbaine

Écriture urbaine

Usages

Exploitation-
maintenance

Montage économique 
et opérationnel

Montage économique et 
opérationnel

« Il n’y aura pas 
de transformation 
de l’espace public, plus 
généreuse, plus ouverte, 
plus paisible, plus douce, 
s’il n’y a pas de modèle 
économique derrière »
Alexandre Labasse, Directeur général  
de l’APUC 8Cencontres des agences 
d’urbanis,e, 2024).

« Les oiseaux et les arbres 
ne connaissent pas 
le cadastre » 
Gilles Clé,ent, paysagiste 8« Les nouveaux 
-artages de /’es-ace -ub/ic », Le Visiteur, 
2019).
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LA NATURE COMME INFRASTRUCTURE EN COMMUN ?

Nouvelle économie des espaces publics 2

Le défi de la gestion des espaces pu-
blics se pose en ,ê,e te,ps que 
ceux-ci se transfor,ent pour répondre 

aux enjeux d’atténuation et d’adaptation 
des villes au c2ange,ent cli,atique. Leur 
conception s’i,brique ainsi de plus en 
plus avec le grand cycle de l’eau, et la pré-
servation de la qualité écologique des sols 
devient une priorité.
 
Ceci a plusieurs conséquences : les co,-
pétences et savoir-faire des collectivités 
doivent évoluer ; de nouvelles articulations 
entre acteurs publics et propriétaires privés 
sont 0 i,aginer ; les services gestionnaires 
8urbanis,e, voirie, espaces verts, propreté, 
etc.) au sein d’une ,ê,e collectivité, et 
entre co,,unes et interco,,unalités, 
doivent davantage dialoguer.
 
Dans le ,ê,e te,ps, les usages de l’es-
pace public sont de plus en plus diversifiés, 
leur entretien est de plus en plus coûteux, 
tandis que les sources de recettes que 
constituaient souvent le stationne,ent et la 
publicité di,inuent. De nouvelles « ,a-
quettes financières de l’espace public » 
et des rez-de-ville sont 0 élaborer, ainsi 
que de nouveaux ,odes de gestion.

« At/as du systè2e racinaire des arbres ». De gauc2e 0 droite : Pinus Sylvetris, Apera spica-venti, Anagallis arvensis   . Il a fallu couper les racines !

La nature en ville, outre sa gestion, pose un défi de représentation : 
une pensée en coupe plutôt qu’en plan vient révéler l’i,brication des 
registres du naturel et de l’artifice 8Antoine Picon, Natures urbaines).

La so,,e des cuves et éponges 8publiques et privées) et des 
tuyaux devient une nouvelle infrastructure, distribuée, et un nouveau 
« co,,un » pour évacuer les eaux de pluie.

Source : Turenscape Source : Sc2é,atisation ibiciy en cours

VILLE ÉPONGE VILLE SE:I-ÉPONGE 8AVEC ENCOCE DES TUZAUX)

Détention publique

Détention privée 8individus)

LÉGENDE

Cuves 8bassins 
rétention, bacs 
récupération)

Tuyaux

Éponges
8infiltration)
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57 / 80nouveaux modèles économiques urbains — saison 4 ibicity / Espelia / Partie Prenante

Le repérage des vulnérabilités des services urbains face à une baisse possible des quantités consommées 
souligne l’intérêt d’aborder la sobriété d’un point de vue collectif. En effet, à quoi bon inciter les usagers 
à réduire leurs consommations d’eau et d’énergie ou leur usage de la voiture si ces changements vertueux 
viennent mettre à mal la viabilité du service ?

Les collectivités locales ont un rôle central à jouer pour améliorer la capacité des services urbains à intégrer 
l’hypothèse d’une diminution structurelle des consommations de certains services. Du côté de l’offre, leur 
mission consiste à renforcer la sobriété des services urbains et de leurs infrastructures. Autrement dit, 
mettre en adéquation le modèle économique des services urbains dont elles ont la charge en cohérence 
avec la volonté de tendre vers un usage plus sobre des ressources.

Le sujet commence à être mis à l’agenda du côté de la rémunération des opérateurs, comme en témoigne 
le développement des contrats de performance dans le secteur de l’énergie et son expérimentation dans le 
secteur des déchets. Il s’agit aussi d’anticiper les potentiels effets pervers d’une tarification corrélée aux 
volumes, qui, si elle est vertueuse du côté des usagers, peut conduire à une logique contre-productive du 
côté de l’opérateur (ce dernier ayant alors tout intérêt à maximiser les volumes consommés).

C’est sans doute sur les deux autres vulnérabilités que les efforts restent à mener. L’inertie des infrastruc-
tures et son impact sur la structure des charges constituent les principaux verrous pour tendre vers un 
usage plus sobre des ressources sans que la diminution des quantités consommées mette en péril le fonc-
tionnement du service et sa viabilité économique. Pour surmonter l’obstacle, la sobriété doit devenir un élé-
ment central dans le dimensionnement des infrastructures urbaines, leur financement et leur exploitation. 
Chaque service et chaque infrastructure (nouvelle ou existante) méritent d’être regardées à l’aune de leur 
capacité à intégrer une baisse possible des consommations dans la durée. Sans cela, le service ne sera pas 
en mesure de résister à l’arrivée de la sobriété, et a fortiori pas en capacité de l’encourager.

 QUELLES IMPLICATIONS POUR LES COLLECTIVITÉS  
�LOCALES ?�

ILLUSTRATION 22 : IMPACT DE LA MATRICE SUR LE MODÈLE ÉCONOMIQUE - ÉTAPE 5 : QUESTIONNEMENT SUR LA 
PROPOSITION DE VALEUR

engendré. C’est par exemple le cas pour le réseau 
électrique. Si l’interconnexion peut permettre de 
lisser les effets de seuil, elle augmente la vulnéra-

bilité du réseau face à des variations généralisées 
à l’ensemble du territoire (à la hausse comme à  
la baisse).

Sources de revenusSources de coûts

Proposition  
de valeur

Segments  
de clientèles

Ressources-clefs

Canaux

Activités
Relation clients

Partenaires
clefs

Quantités 
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Transfertsŵ

Taxesŵ

Tarifsŵ

Infrastructuresŵ

In� fine,� la� sobriété� invite� à� questionner� la� proposition�de� valeur :� « Fournir� de� l’énergie� pour� tous� en� tout�
temps »�peut-il� encore�être�un�objectif� viable ?�Ne�vaudrait-il�pas�mieux�chercher�à�« assurer� les�besoins�
vitaux�et�le�confort�de�tous�en�tout�temps » ?�Cette�nouvelle�formulation,�qui�peut�sembler�anodine,�permet�
de�refondre�la�totalité�du�modèle�économique,�et�peut-être�de�le�rendre�plus�compatible�avec�la�sobriété.

Coʲts variablesŵ

Coʲts fixesŵ

A reformuler 
au regard de 

l’enjeu  
de sobriété

Le fonctionnement 
et le financement 
des services urbains 
reposaient 
historiquement sur une 
hypothèse de croissance 
continue des volumes 
consommés. Cette 
hypothèse est en train 
de s’inverser. Il devient 
alors urgent de faire 
évoluer les outils de 
pilotage de ces services.

Nouvelle 
économie 
des services 
urbains

3
Pour les collectivités et les opérateurs, l’érosion des quantités conso,,ées par 2abitant 8,3 eau, ,3 déc2ets, kW2 c2aleur, ,2 SDP) se tra-
duit par un effet de ciseaux entre des recettes variables qui di,inuent et des coûts fixes qui, du fait de l’inertie des infrastructures, se ,ain-
tiennent voire aug,entent, au point de ,ettre 0 ,al l’équilibre écono,ique du service.  Cette exploration est conduite dans le cadre de 
l’4tude sur /es nouveaux 2odè/es écono2iques urbains par ibicity avec Espelia et Partie Prenante. Elle bénéficie du finance,ent de l’Ade,e, 
du PUCA, et de la Banque des territoires.  

Par,i les dix préconisations for,ulées pour faire face 0 l’i,pact écono,ique de l’érosion des assiettes des services urbains : 

#EAU  #DÉCHETS  #ENERGIE  #MOBILITÉ  #AMÉNAGEMENT 

ReAplacer le principe de c-ntinuité de 
service par une exigence de s-utenabilité!

Rais-nner en c-ût gl-bal p-ur s-rtir de la 
distincti-n entre dépenses de f-ncti-nne-
Aent et d’investisseAent! 

Élargir la définiti-n de ce qui fait infrastruc-
ture p-ur Aieux c--rd-nner les pr-jets 
d’investisseAents publics et privés! 

IMPACT DE LA BAISSE DES QUANTITÉS CONSOMMÉES SUR LA MATRICE DE MODÈLE ÉCONOMIQUE



10

Missions, publications et confé-
rences sont de nature différente 
,ais tr2s co,plé,entaires. La 

prati0ue d’ibicity allie ainsi une ap-
proche 0ui est d’abord résolu,ent opé-
rationnelle (appui à la ,ise en œuvre de 
projets ou de dé,arches stratégi0ues) 
avec une approche réflexive 0ui per,et 
de réinterroger les prati0ues et de les 
adapter à un ,onde 0ui change. Cette 
double approche per,et de ,onter en 
généralité pour ré-attérir sur l’opération-
nel, selon une approche télescopi0ue. 
Les ,issions, publications et confé-
rences indi0uées ci-dessous sont une 
sélection de celles conduites depuis 
2022 (hors celles évo0uées dans la par-
tie « Jublications 8 de ce carnet).

Exploration 
en pratique

Missi1ns Publicati1ns Inte:venti1ns

EPAMARNE-EPAFRANCE

2024-2025
EpaMarne-EpaFrance est l’établisse,ent public d’a,énage,ent 
de l’Est francilien, ancienne « ville nouvelle 8 0ui co,bine 
désor,ais tissus urbains denses constitués, « péri-urbain 8 et 
« ca,pagne 8. Des fiches sur onze opérations e,blé,ati0ues 
sont réalisées 0ui illustrent les nouvelles prati0ues de cet 
a,énageur dont les ,odes d’intervention se sont profondé,ent 
renouvelés en lien avec les transfor,ations du territoire, les 
nouvelles ,ani2res de travailler avec les collectivités locales, et 
les nouveaux défis écologi0ues et sociétaux. 
Avec BeTrue.

Élaboration+,’un+carnet+,e+références

ADEME+

2024-2025
ibicity a spécifi0ue,ent en charge le volet écono,i0ue de cette 
,ission. À partir de l’analyse de 20 initiatives (dont de 
no,breuses opérations de réhabilitation i,,obili2re ou de 
densification de l’existant), il s’agit, d’une part, d’en docu,enter 
l’é0uation écono,i0ue globale (écono,ies générées et/ou 
surcoûts), et, de l’autre, d’analyser les perspectives 0u’elles 
ouvrent pour les politi0ues publi0ues (politi0ue du loge,ent, 
de l’urbanis,e, du bâti,ent…). 
Avec Auxillia -andataire et /ltralaborans.

État+,es+lieu2+,es+actions+
,e+sobriété+foncière+et+immobilière

5A+FAB+(BORDEAUX+MÉTROPO5E:+

2025-2026
Cette ,ission vise à outiller l’a,énageur pour lui per,ettre 
d’anticiper les coûts et contraintes de gestion, dans un 
contexte où les espaces publics changent de nature sous l’effet 
des enjeux d’atténuation et d’adaptation des villes au 
change,ent cli,ati0ue. Elle prend appui sur deux opérations 
d’a,énage,ent portées par La FAB, une opération ,ixte à 
do,inante loge,ents et bureaux, et une zone d’activités 
écono,i0ues.

5’aménageur+au+,éfi+,e+la+gestion+,es+
espaces+publics 

EPA+OR5Y+RUNGIS+SEINE-AMONT

2025
Située à Vitry-sur-Seine, la ZAC :are Ardoines (49 hectares) 
per,et la ,utation progressive du territoire autour du nouveau 
pôle ,ulti,odal de transports ,étropolitains (RER C, ligne C5 
Sud, TZen5, bus), avec une forte volonté de ,aintien de 
l’activité productive. La ,ission vise à acco,pagner 
l’a,énageur dans la poursuite du projet, alors 0ue le 
progra,,e tertiaire initiale,ent prévu est réinterrogé par la 
conjoncture des bureaux en Île-de-France.

Sectorisation+,u+bilan+
,e+la+ZAC+Gare+Ar,oines
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GRAND PARIS AMÉNAGEMENT 

2023 
La ,ission a consisté 0 acco,pagner la 
direction générale de l’a,énageur 
francilien dans l’évolution de son 
positionne,ent stratégique et la 
diversification de ses ,odes 
d’intervention.

CEN2VIA , LE MANS

2024
Cenovia a pour particularité de 
co,biner son ,étier d’a,énageur avec 
celui d’exploitant du stationne,ent 0 
l’éc2elle de la ,étropole du :ans. 
Cette ,ission-flas2 a consisté en une 
journée de sé,inaire avec les 
principaux responsables de Cenovia, 
suivie de la production d’une note 
d’étonne,ent et d’interpellation 
stratégique sur la gestion du 
stationne,ent.

Exploration en pratique

EPA EUR2MÉDITERRANÉE , E55ICACITY

2024
Le coût des places de stationne,ent i,posées par les PLU et 
réalisés sous les bâti,ents inco,be au pro,oteur, qui les 
répercute soit sur l’a,énageur, soit sur l’acquéreur. Des parkings 
silos réversibles peuvent alors constituer une solution pertinente, 
a 6ortiori lorsque les usages de l’auto,obile évoluent. La ,ission 
consiste 0 for,uler des préconisations sur les ,odes de 
fabrication, détention et gestion, dans le cadre de l’opération 
du Canet 0 :arseille. 

EPT B2UCLE N2RD DE SEINE

2023-2024
Sur une superficie d’environ 75 2ectares, ce projet urbain 
co,plexe nécessite de nouveaux processus de ,ise en œuvre 
adaptés 0 la faible ,aîtrise publique du foncier, en lien avec 
le travail de ,aîtrise d’œuvre assuré par l’agence Obras.
Avec Ging8o avocats 2andataire et Une Fabrique de /a vi//e.

RÉGI2N ÎLE,DE,5RANCE

2024
Le SDCIF-E de la Cégion Île-de-France, voté en septe,bre 2024, 
réserve des fonciers écono,iques « d’intérêt régional » pour 
i,planter de nouvelles activités industrielles. La Direction de 
l’a,énage,ent s’interroge sur l’opportunité d’acco,pagner la 
sanctuarisation et la requalification des SAE 8sites d’activités 
écono,iques) via un « fonds d’investisse,ent régional », alors 
que les paradig,es concernant le foncier et l’activité industrielle 
évoluent. La ,ission vise 0 clarifier les enjeux et les 
problé,atiques, et 0 for,uler plusieurs pistes d’interventions.

Étude pour la cr+ation d’un fonds 
d’investisse:ent r+gional en faveur 
de la requalification des SAE

Assistance au :ontage juridique et 
financier de l’op+ration d’a:+nage:ent 
de Porte Saint,Ger:ain,Berges de Seine 
à Argenteuil Élaboration de 

nouvelles offres 
strat+giques 

Montage +cono:ique 
et juridique 
de parkings silo 

BANQUE DES TERRIT2IRES 

2024
Interpellation sur les nouveaux ,ontages de dissociation foncier- 
bâti pour le loge,ent et les zones d’activités écono,iques.
Avec Setec 2andataire.

Les nouveaux :od?les de portage 
foncier à l’heure de la sobri+t+ fonci?re 

GRAND PARIS AMÉNAGEMENT 

Depuis 2024 
L’audit de cette ZAC 860 2ectares et 300 000 ,2 de surfaces 
de planc2er) est conduit par son concédant, l’Établisse,ent 
Public Territorial Grand Paris - Grand Est.

Acco:pagne:ent de l’a:+nageur 
dans le cadre de l’audit de la ZAC 
Maison,Blanche 

Mission,flash 
d’interpellation 
strat+gique 
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Exploration en pratique

REVUE 5UTURIBLES, N°B65

Mars-avri. 2025
Alors que la baisse des quantités facturées d’eau, c2aleur, 
ordures devient le nouvel 2orizon prospectif, cet article vise 
0 interpeller les élus, les 2abitants, et tous ceux qui participent 
au finance,ent des villes et des infrastructures urbaines, 
sur la nécessité de faire évoluer les ,odèles écono,iques 
de ces services. Sont en particulier exa,inés la nature des 
infrastructures, l’arbitrage entre dépenses de fonctionne,ent 
et investisse,ent, et la continuité de service. 
Artic/e co-signé avec Nico/as Crinquant, Hé/ène De/hay, 
C/é2ent Fourchy, Nico/as ?io.

« 5inance:ent des services urbains : 
pour un nouvel i:aginaire D

MÉTR2P2LE DE LY2N

2021-2022 
Cette ,ission s’inscrit dans le cadre de plusieurs prospectives 
sectorielles conduites par la Direction de la Prospective du 
Grand Lyon. Elle vise nota,,ent 0 interpeller le Vice-Président 
de la :étropole en c2arge de la logistique urbaine et la 
Direction de la ,obilité sur les évolutions du transport de 
,arc2andises et les actions publiques 0 engager. 

Prospective de la logistique urbaine

SNC5 IMM2BILIER

2021-2022
Appui 0 la valorisation d’un foncier 
ferroviaire dans le cadre d’une opération 
d’a,énage,ent conduite par un 
opérateur ense,blier dans le cadre 
d’une ZAC concédée 0 un a,énageur.

EPAMARNE,EPA5RANCE

2022-2023
Les établisse,ents publics Epa:arne et 
EpaFrance contribuent au développe,ent 
résidentiel, écono,ique et urbain 
d’un vaste péri,ètre d’intervention qui 
rasse,ble 44 co,,unes, 
620 000 2abitants et environ 
220 000 e,plois. Cette ,ission, 
0 l’interface entre ,arketing et stratégie, 
vise 0 construire et décliner 
opérationnelle,ent leur positionne,ent 
vis-0-vis : des pro,oteurs et bailleurs 
sociaux, des entreprises c2erc2ant 
une i,plantation écono,ique, 
des collectivités locales, des 2abitants.

Plan strat+gique 
:arketing 
2E22,2E2B

A2C

Dé1embre 2024
Dans toutes les villes réc2auffées, des sujets auparavant 
tec2niques deviennent politiques, a fortiori lorsque les finances 
,unicipales sont sous tension. L’exe,ple du déneige,ent 0 
:ontréal offre ainsi une rafraîc2issante illustration des liens entre 
c2ange,ent du cli,at, for,es urbaines, ,odes de vie, et 
évolution de la ligne de partage public/privé dans la prise en 
c2arge des services urbains.

« 2ù va le blanc des villes 
lorsque la neige fond ? D 

5UTURIBLES.5R , CGR2NIQUE PR2SPECTIVE

Septembre 2024
De ,ê,e que le c2eval blanc d’aenri IV n’était pas blanc, la ville 
verte ne sera peut-être pas verte. Cette c2ronique décortique les 
,ultiples questions que soulèvent la réintroduction de la nature en 
ville et, plus large,ent, la transition vers une ville « verte ». Elle 
s’organise autour de trois interrogations. Qui entretiendra la nature 
en ville ? Quelles nouvelles articulations entre public et privé  alors 
que « les arbres ne connaissent pas le cadastre » ? La nature 
devient-elle une infrastructure verte-grise-bleue ? 

« De quelle couleur 
sera la ville verte ? D 

Valorisation 
fonci?re
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RÉSEAU NATI2NAL DES AMÉNAGEURS

Avri. 2024
Alors que le ,odèle écono,ique de l’a,énage,ent se grippe, 
ibicity esquisse quatre pistes sur la ,anière dont les opérateurs 
de l’a,énage,ent et de l’i,,obilier peuvent faire évoluer 
leur ,odèle : le « diffus sous condition » dans le péri-urbain, 
le « ,istigri de l’a,énage,ent », l’internalisation de la « valeur 
extra-financière », la « valeur colibri ».

Exploration en pratique

LE M2NITEUR

2022
C2apitre sur l’évolution de la place 
des investisseurs dans la c2aîne 
de l’a,énage,ent et i,,obilier. 
Publié dans le livre Finance2ent 
de /’a2énage2ent urbain, Éditions 
du :oniteur, sous la direction 
de T. Soua,i, :. Llorente, :. Drozdz.

ARTICUL2 

Février 2023
Dans ce nu,éro spécial dédié aux 
espaces publics 0 l’2eure du nu,érique, 
cet article explique pourquoi le trottoir 
et la bande de stationne,ent deviennent 
l’espace avec le plus de valeur dans la 
ville. Il ,ontre co,,ent l’écono,ie 
circulaire, la logistique urbaine et le 
rafraîc2isse,ent des villes percutent 
l’utilisation et la gestion de l’espace 
public. Il analyse aussi la pratique, 
en plein essor en A,érique du Nord, 
du « curb ,anage,ent ». Il exa,ine 
enfin la ,anière dont les ,unicipalités 
peuvent réguler des acteurs co,,e 
A,azon ou Google :aps.
Co-écrit avec N. Bena2ouzig, a/ors 
étudiant à Sciences Ao Aaris / UCLA Los 
Ange/es. En ang/ais.

Préface du pre,ier 
bilan du Code 
de la rue de la Ville 
de Paris, 
novembre 2024 

« Gouverner 
et financer les 
trottoirs », Plan Libre 
8revue d’arc2itecture 
d’Occitanie), 
novembre 2024 

 « Faut-il croire 
les bilans 
d’a,énage,ent ? », 
Tous Urbains, 
février 2023 

« Dépasser la ville 
néolibérale », 
:étropolitiques, 
mars 2022 
8recension critique 
du livre de Gilles 
Pinson La vi//e 
néo/ibéra/e, PUF, 
2020) 

Table-ronde aux 
côtés du Président-
:aire de 
:ontpellier sur 
les espaces publics, 
dé1embre 2024 

Audition lors 
de l’Asse,blée 
citoyenne de la ville 
de :ontpellier sur 
la ville de de,ain, 
novembre 2024 

« Les nouveaux 
enjeux de l’espace 
public du point de 
vue de la ,obilité », 
:ic2elin, 
novembre 2024 

« Nouvelle 
répartition des rôles 
public/privé dans la 
gestion des villes », 
Institut Palladio,
juin 2024  

Intervention 
sur le trottoir 
pour JCDecaux, 
février 2024 

Table-ronde 
« Quelle place pour 
le piéton dans 
l’espace public », 
Fondation Jean-Jaurès, 
novembre 2023

Interpellation 
stratégique auprès 
des ad,inistrateurs 
de la :ACIF, 
avri. 2022 

Table-ronde 
« Co,,ent gérer 
la co,plexité 
des espaces publics 
au XXIe siècle ? Le 
cas parisien »,
Institut Palladio,
mai 2022

« The new value 
of curbs D

« Investisseurs 
en a:+nage:ent : 
les ressorts d’une 
+:ergence D

MILLÉNAIRE 3, « LA PR2SPECTIVE DE LA MÉTR2P2LE DE LY2N D

2022
La gestion de la logistique urbaine devient un enjeu ,ajeur 
pour les villes, au carrefour des nouveaux ,odes de 
conso,,ation poussés par le nu,érique, de l’i,pératif de 
transition écologique et d’une lutte pour le partage de l’espace 
public et l’attractivité des rez-de-c2aussée. L’interview exa,ine 
les nouvelles typologies de sites logistiques, les tendances qui 
affectent la livraison, et le rôle que peuvent jouer les 
collectivités locales.
Bnterview de J. Sebbane, DG de Sogaris.

« L’i::obilier logistique devient de plus 
en plus urbain, petit et banalis+ D

« Évolutions r+centes des chaînes 
de valeurs de l’a:+nage:ent, 
et valeurs i::at+rielles D 

Et une cinquantaine d’autres conférences et publications.

Et aussi!!!+ 

https://www.ibicity.fr/carnet2025/


IDHEAL
2026
Cette recherche analyse l’impact du 
parking sur le logement, du point de 
vue économique, environnemental, 
architectural.

Financement de 
l’urbanisation à Djibouti-ville

Banque Mondiale
2026
Cette mission vise à formuler des recommandations, 
institutionnelles et financières, pour améliorer la mise en 
œuvre des instruments d’urbanisme et renforcer la réforme 
du secteur urbain et le financement des zones d’extension 
urbaines.

It’s the parking, 
stupid !

Quel partage de l’ombre dans 
les villes de demain ?

Nouvelle 
économie de 
l’aménagement

La Fab
2026
Alors que le métier des aménageurs est fortement bousculé du 
fait de la crise immobilière et des nouveaux défis climatiques, 
cette mission vise à accompagner la SPL d’aménagement de la 
métropole bordelaise dans la redéfinition de son 
positionnement stratégique.

L’aménageur au défi de la gestion 
des espaces publics

Publication Fabrique de la Cité
2025
L’ombre se conçoit, se fabrique et s’entretient. Demain, ce ne 
sera peut-être plus l’ensoleillement qui fera la valeur d’un 
lieu, mais sa capacité à offrir du confort thermique. Cette note 
invite à repenser la fourniture des services urbains dans un 
contexte de réchauffement climatique et de finances locales 
contraintes.

La Fab
2026
Alors que le métier des aménageurs 
est fortement bousculé du fait de la 
crise immobilière et des nouveaux 
défis climatiques, cette mission vise à 
accompagner la SPL d’aménagement 
de la métropole bordelaise dans la 
redéfinition de son positionnement 
stratégique.

SAMOA
2025-26
Cette mission qui comporte une dimension prospective vise à 
apporter des réponses concrètes aux défis auxquels la SAMOA, 
l’aménageur de l’Ile de Nantes, fait face du fait des besoins 
croissants d’adaptation des espaces publics et privés au 
changement climatique, de production de logement abordable, 
de réintervention sur l’existant, dans un contexte de diminution 
des recettes issues des cessions de charges foncières et de 
contraction des financements publics.

Nouvelle économie de 
l’aménagement

Elaboration du 
projet stratégique

ADDENDUM AVRIL 2026

France Culture
31-1-2026
Municipales 2026 : quelle ville pour 
demain ?
I. Baraud-Serfaty est l’invitée de 
Nathan Devers, avec notamment 
Carlos Moreno.

Emission
« Sans préjugés »
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MÉTHODES
1 I L’explicitation
2 I Les pas de côté pour chausser de nouvelles lunettes
3 I Les pas de deux opérationnel-recherche
 I Outils : boussole, cartographie XXL, stratégie

La pratique d’ibicity s’appuie sur des manières de faire robustes et des outils éprouvés.
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L’explicitation
1

En octobre 2024, I. Baraud-Serfaty a 
été no,,ée Jrofesseur affiliée au sein 
de l’Ecole Urbaine. Son cours, sur la 
coproduction public-privé et le finan-
ce,ent de la ville, esp2re trans,ettre 
aux étudiants le goût de la nuance et 
de la curiosité. 

ibicity est intervenue en ,ars 2023 
lors du :rand débat citoyen organisé 
par la Métropole de Nantes sur la « Fa-
bri0ue de nos villes 8 pour « ouvrir le 
capot des opérations d’a,énage,ent 
d’un point de vue financier 8 

La fabri0ue urbaine i,pli0ue des syst2,es d’acteurs de plus en plus divers. Ceux-ci ne parlent pas tous la ,ê,e langue, et utilisent 
parfois le ,ê,e ,ot avec des sens différents (par exe,ple, un « bilan 8 d’une opération d’a,énage,ent n’est pas une photographie à 
un instant t de sa situation financi2re, ,ais une projection « à ter,inaison 8 sur la suite de l’opération).  Dans ce contexte, il est essentiel 

d’avoir une approche pédagogi0ue, 0ui donne des clefs et des outils de co,préhension, et per,et d’e,porter des décisions et arbitrages 
dans des syst2,es de gouvernance co,plexe. 
 

Ce sché,a ,ontre 0ue la co,préhension 
des ,otivations de l’autre est une ,ani2re 
de réaliser avec une seule orange ce 0ui 
ne paraissait possible 0u’avec deux. 

Synony,e : créer de la valeur – a fortiori 
0uand les oranges sont rares. 

MANIÈRES DE PARTAGER UNE ORANGE

)EUX SŒURS VEULENT PARTAGER UNE ORANGE. JUE FONT-ELLES -

?+=+?/2+++?/2+=+?

Elles la découpent en deux. Or, si+elles+avaient+,iscuté, 
elles se seraient rendu co,pte 0ue 

l’une voulait un jus d’orange, 
l’autre le zeste pour confectionner un gâteau.

?+=+?+++?+=+2

Apr2s discussions : 
l’une prend le zeste, l’autre le jus.

Cette étude, réalisée par ibicity pour 
Idheal, a une forte a,bition pédago-
gi0ue afin de s’adresser autant aux pro-
fessionnels du loge,ent 0u’aux élus, 
habitants, étudiants, urbanistes.

Paris ville invisible, de Bruno Latour 
et É,ilie Her,ant, Éditions B42, 
préface de Bruno Latour

« Pour reprendre une 
expression de Sloterdijk, 
la politique n’est pas 
la révolution mais 
l’explicitation » 



S’étendant sur 80 2a 850 2a 2ors voies ferrées), le site 
de Bercy-C2arenton, situé dans le 12e 0 Paris, constitue 
une des dernières grandes opportunités foncières 
dans la capitale. Un pre,ier projet, en 2018, prévoyait 
d’accueillir 9 000 2abitants et 13 000 e,plois. 

Après une visite du site, ce co,ité citoyen s’est réuni  
5 sa,edis ,atin en juin et juillet 2021, au :usée des arts 
forains 8rapport avec les équilibristes ou le c2a,boule-
tout ?). Plusieurs experts se sont succédé sur : la densité, 
le patri,oine, la nature en ville, le loge,ent, les ,obilités.

Un travail préparatoire avec la SE:APA avait per,is de 
dégager les 2ypot2èses structurantes du bilan, et l’i,pact 
dcun c2ange,ent d’2ypot2èse sur son équilibre. Par 
exe,ple l’i,pact d’une passerelle en ,oins sur les voies 
ferrées, ou d’un quartier avec plus de loge,ents ,ais 
pas plus dense, car avec ,oins de bureaux et d’activités.

Cette ZAC a été au cœur de la ca,pagne ,unicipale 
en 2020. En effet le projet initial, dessiné par l’agence 
de Cic2ard Cogers, prévoyait six « i,,eubles de 
grande 2auteur », dont le plus 2aut devait cul,iner 
0 180 ,ètres, ce que les écologistes dénonçaient. La 
re,ise 0 plat du projet a ainsi été une condition du 
rallie,ent des écologistes 0 Anne aidalgo.

La SE:APA et la Ville de Paris ont de,andé 0 ibicity de 
présenter l’équilibre financier du projet « sous un angle 
pédagogique et d’infor,ation » de ,anière 0 indiquer 
0 quel point les arbitrages progra,,atiques, financiers 
et de for,es urbaines sont i,briqués. Cette intervention 
visait 0 guider la suite des éc2anges. 

Le 15 février 2021, la ,airie de Paris a annoncé une 
« re,ise 0 plat » officielle du projet, et décidé de faire 
appel 0 un « co,ité citoyen », « constitué d’un panel 
d’2abitantes et d’2abitants représentatifs de la population 
8tirés au sort par un institut de sondage indépendant) 
pour réinterroger les orientations du projet ».

Cette intervention sur les équilibres financiers a nourri 
les suivantes. Bn 6ine, le Co,ité Citoyen a produit  
59 reco,,andations qui ont fait consensus, et per,is 
de ré-orienter le projet. 

ibicity a d’abord sc2é,atisé le jeu d’acteurs, pour 
expliquer qui fabrique et gère quoi, co,,ent les 
bilans s’e,boîtent, et pourquoi les principales recettes 
sont in 6ine l’argent des futurs acquéreurs ou celui des 
contribuables parisiens.

LES PRINCIPAUX 
AC)EURS 
DU PROJE)

PROPRIÉ)AIRE

Terrain
m2

Traité 
de concession

Per,is 
de construire

Terrain
a,énagé avec 

droits 0 construire 
8c2arges 
foncières)

m2 surface de 
plancher

Bâti,ent 
ou parties 
de bâti,ent

m2 surface utile

A1ÉNAGEUR PRO1O)EURS
BAILLEURS

:ILLE

IN:ES)ISSEURS
PROPRIÉ)AIRES
OCCUPAN)S

COLLEC)I:I)É LOCALE

Espace public m2

Un « serious ga,e », co-préparé avec les agences de 
concertation Trait Clair et la Belle Fric2e, a per,is de faire 
réagir les 2abitants sur l’i,pact de tel ou tel scénario. Ce 
jeu sérieux a obtenu un prix en 2022 8Territoria d’Or) 
re,is par l’Observatoire de l’Innovation Publique. 

Sc+nario 1 : un quartier avec plus de loge:ents (:ais pas plus dense)

Piste t2éorique 1
Z-X :J de réduction des dépenses en espaces publics, c’est quoi ?

Piste t2éorique 2
Z-X :J de réduction d’équipe,ents publics, c’est quoi ?

Piste t2éorique 3
Des loge,ents qui rapportent, c’est quoi ?

Création du jardin sur dalle 
de la Capée :ise en valeur du Bastion Place et voie nouvelle, 

secteur La,é

Cequalification 
du plateau sportif Groupe scolaire 15 classes Gy,nase

:oins de loge,ents 
sociaux Plus de loge,ents privés Des loge,ents plus petits En 2022, la Ville de Paris et la SE:APA ont été 

lauréates du Territoria d’Or pour le projet « Un 
co,ité citoyen et un Serious ga,e pour devenir 
l’a,énageur de son quartier ».
Ce Serious Ga,e sur les bilans d’a,énage,ent, 
réalisé par ibicity avec l’Agence Trait Clair, avait été 
présenté devant le Co,ité Citoyen de l’opération 
Bercy C2arenton en juin 2021.

L’explicitation 1

16
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Les i,aginaires urbains correspondent 0 des représentations plus ou 
,oins collectives de ce que sera ou doit être la ville de,ain, ancrées 
dans l’air du te,ps. Ils orientent, souvent inconscie,,ent, la ,a-
nière dont ceux qui fabriquent lcurbain agissent, et ont donc des ef-
fets très directs sur la ,atérialité des villes dans lesquelles on vivra 
dans vingt ou trente ans. Ils peuvent concerner les for,es urbaines, 
les types d’arc2itecture, les ,odes constructifs, les rapports entre 
public et privé, etc. Les i,aginaires concernent aussi le finance-
,ent : l’éc-n-Aie urbaine est affaire de lunette davantage que 
de calculette !L’2istoire environne,entale dé,ontre 

que lorsqu’on rentre dans un ,onde 
nouveau, on le pense avec les lunettes 
du ,onde qu’on est en train de perdre : 
le peintre 2ollandais Frans Post, qui fut 
le pre,ier Européen 0 représenter des 
paysages du Nouveau-:onde et nota,-
,ent du Brésil, les peignit pendant dix 
ans co,,e s’il s’agissait de localités 2ol-
landaises 8cf. l’intervention de Grégory 
Quenet lors d’un sé,inaire Futurs de 
villes organisé pour Futuribles.)

Avec quelles lunettes fait-on la ville ? 2025 ,arque le centenaire du livre Urbanis2e, 
paru en 1925, de l’arc2itecte Le Corbusier 8lunettes de gauc2e). Les lunettes de droite 
renvoient 0 celles de l’urbaniste Jane Jacobs 8p2otograp2ie extraite du docu,entaire 
« Citizen Jane : Battle for t2e city »).

Les imaginaires impactent le réel

Les cartes de Sabine 
Cét2oré questionnent 
les conventions pour 
partager une nouvelle 
vision de ce qui fait 
co,,un.

C2apeau ou lapin ? Cette 
installation de :arkus 
Caetz sur l’a,bivalence 
des certitudes ,ontre que 
la réponse dépend du 
point de vue.

Le Char à bœu6s. Aaysage brési/ien. Frans Post, 1638. 
:usée du Louvre.

Les pas de côté pour chausser 
de nouvelles lunettes

2

« Financement des services urbains : pour un nouvel 
imaginaire. Eau, chaleur et ordures ménagères au 
défi de la sobriété »
:ars - avril 2025

Malgré son apparente neutralité, la comptabilité est 
tout sauf neutre : « classer suppose d’avoir produit des 
catégories générales qui elles-mêmes reflètent une 
vision des relations sociales et du temps. Une fois 
organisées et déployées dans le temps, ces catégories 
comptables acquièrent une autonomie et produisent 
des effets à leur tour. Elles contribuent à fabriquer une 
représentation du monde réel — un monde construit 
qui devient la base à partir de laquelle les décisions 
se prennent. Comme pour les autres instruments, 
les acteurs les utilisent en oubliant les choix qu’ils 
incorporent et les effets que cela peut avoir sur leur 
perception du monde. (…) Avec le temps, tous 
les présupposés des modèles, tous les choix implicites 
et les options exclues disparaissent du débat ».
Lorrain Do,inique, « Les pilotes invisibles de l’action publique. Le désarroi du poli-
tique ? », in Le Galès Patrick et Lascou,es Pierre 8sous la dir. de), Gouverner -ar /es 
instru2ents, Paris : Presses de Sciences Po, 2004.
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Tokyo

Pno,-Pen2 Singapour

:u,baï, ayderabad

Dubaï

Le Caire

Beyrout2
Jérusale,

Tunis, Sfax

Abidjan

Dakar

:ontréal

Toronto

Los Angeles L+gende
 Questionner les évidences et les i,aginaires urbains
 Aller sur place pour se rendre co,pte
 Défis urbains d’ailleurs
 Co,,ent parler de ville et d’urbanis,e ?
e   Article rédigé par Ibicity

Tokyo : En 1992, un stage de deux ,ois 0 Tokyo a été le déclic qui ,’a 
orientée vers l’urbanis,e. En 2002, ,a participation pendant un ,ois 
0 un works2op international de :aîtrise d’œuvre urbaine 8Ateliers de 
Cergy) ,’a ra,enée vers le projet urbain. 

Pno:,Penh : Co,,ent, parler en ,ê,e te,ps de « la ville saisie par le 
nu,érique » 0 des élus de aaïti et de Singapour ? 8Conférence donnée 
en 2019 pour les 40 ans de l’Association Internationale des :aires 
Francop2ones). Déa,bulation sur des trottoirs qui servent 0 tout sauf 
aux piétons.

Singapour : Les espaces publics sont-ils évide,,ent au niveau du 
sol, extérieurs et publics ? 8Participation 0 une Learning Ex-edition 0 
Singapour organisée par la Fabrique de la Cité en 2019)

Mu:baï, Gyderabad : L’urbanis,e est-il évide,,ent une fin en soi ? 
8,ission en 2009 pour Peugeot via Transit City sur les villes indiennes).
e « Grand Paris ou grand écart ? La ville de l’après-Tokyo ne doit pas être celle 
 de l’avant-:u,baï » 8Le:onde.fr, nove,bre 2009)

Dubaï : Peut-on percevoir juste en déa,bulant dans ses rues qu’une ville 
est « financiarisée » ? 8Voyage 0 Dubaï en 2008) 
e Article dans Arc2icréé, 82008) : « Dubaï, laboratoire urbain »

Beyrouth : Co,,ent reconstruit-on une ville détruite par la guerre ? 
8Voyage d’étude en 1994 dans le cadre du Cycle d’urbanis,e)

M+rusale: : Le pris,e des finances locales per,et-il une approc2e 
« objective » d’une ville présentée d’2abitude unique,ent sous l’angle de 
la « ville trois fois sainte » ou de la poudrière du :oyen-Orient ? Non ! 
e Article « Jérusale,, l’après-1967 » dans la revue Urbanis,e 8nove,bre 1999)

Le Caire : Co,,ent gouverner le développe,ent urbain d’une ,étropole 
gigantesque lorsque près des 2/3 de ses 2abitants vivent dans des quartiers 
« infor,els » ? 8Intervention lors d’un colloque sur la ville durable organisé en 
2017 par l’Institut Français)

Tunis, Sfax : Co,,ent financer a posteriori les a,énités urbaines lorsqu’elles 
n’ont pas été prévues en a,ont ? Les i,aginaires financiers 8par exe,ple sur 
les Partenariats Publics Privés) participent-ils des i,aginaires urbains ? 82015 : 
,ission pour la Banque :ondiale sur le finance,ent de l’a,énage,ent). 

Dakar, Abidjan : Les villes nouvelles y sont un ,odèle. Co,,ent for,er 
0 l’a,énage,ent urbain sans i,poser une vision franco-française ? 
8:ission pour l’UE:OA et la Banque :ondiale réalisée avec Espelia) Et si 
« l’urbanis,e incré,ental » des villes africaines constituait une inspiration 
pour l’a,énage,ent urbain en France ?
e Cecension du livre d’Ar,elle C2oplin 8Futuribles, avril 2021) 

Montr+al : Co,,ent le cli,at oriente-t-il la conception, la pratique et la 
gestion des espaces publics ? 
2024 : intervention pour VC: sur « Sous la neige, le trottoir ». 
e « Où va le blanc des villes lorsque la neige fond ? », AOC, déce,bre 2024

Toronto : Que recouvre réelle,ent le projet de « Google City » lancé par 
la filiale « Sidewalk 8Trottoirs !) Labs » du géant nu,érique ? Participation en 
2019 0 une table-ronde organisée 0 Toronto par la Fabrique de la Cité sur le 
projet de Google. 

Los Angeles : Découvrir in situ la « city of quartz » de :ike Davis.

Carte tournée façon Sabine Réthoré. Cette p.an1he figurait dans .’autobiographie réa.isée pour .e Grand Prix de .’Urbanisme. 

Certaines ,issions 0 l’international 8nota,,ent en Côte d’Ivoire, Sénégal, Égypte) 
per,ettent de prendre conscience du pouvoir des i,aginaires : les représentations 
i,pactent l’action de ceux qui font et donc le réel. Dans les projets ou envies ibicity 
pour 2025 et au-del0, il y a : poursuivre les « sidewalk studies » enta,ées avec 
l’INCS du Québec, réaliser des ,onograp2ies de villes étrangères au pris,e de 
leurs trottoirs, aller 0 Kiruna pour voir, de visu, une ,ine sous la neige dans une 
ville qui se déplace, réaliser des ,issions dépaysantes et décalantes.
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Les pas de côté géographiques permettent un nouveau regard

QUELQUES PAS DE CÔTÉ IBICITY 

Les pas de côté pour chausser de nouvelles lunettes 2
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Les pas en avant de la prospective aident à agir
C-Aité de rédacti-n de la revue 7uturibles 

ibicity a rejoint en 2023 le Co,ité de rédaction de Futuribles, princi-
pale revue de prospective en langue française. Elle est aussi invitée 0 
écrire des « c2roniques prospectives »… qui seront peut-être de fu-
tures explorations. 

ibicity continue égale,ent 0 analyser les i,pacts de la transition 
nu,érique sur l’urbanis,e… avec une conviction : les 2abitants se 
nu,érisent plus vite que les villes ! 

ibicity a été invitée 0 intervenir au ,icro de 
France Culture : en 2022 pour évoquer « les 
géants du nu,érique dans la cité » dans « En-
tendez-vous l’éco ? », et en 2024 sur « la s,art-
city, où en est-on ? » dans « Géograp2ie 0 la 
carte ».

Un travail conduit pour la Direction de la prospective du Grand Lyon 
en 2023 a c2erc2é 0 prendre du recul sur l’i,pact du nu,érique 
sur les villes, en ,ontrant co,,ent les représentations do,inantes 
ou les 2ypot2èses prospectives d’il y a dix ou quinze ans ont, de-
puis, forte,ent évolué.

 Les pas de côté pour chausser de nouvelles lunettes 2

LA PR2SPECTIVE DE LA MÉTR2P2LE DE LY2N
« La ville saisie par le numérique n’est pas celle 
imaginée au départ »
Juin 2023

SéAinaires J 7uturs de villes » p-ur 7uturibles 
Depuis 2022, ibicity organise pour Futuribles des for,ations sur la 
prospective urbaine, dans un for,at resserré qui per,et des éc2anges 
nourris. Sept intervenants sont invités sur deux jours 0 éclairer l’avenir 
et guider l’action. Ils représentent diverses postures 8opérateur, univer-
sitaire, élu, etc.) et grilles de lecture 82ydrologue, géograp2e, ingé-
nieur, sociologue, etc.). 42 intervenants sont intervenus depuis 2022 
devant 140 participants. 

Le futur de l’eau 
dictera-t-il le futur des 
villes ?  

L’avenir des villes est-il 
dans le péri-urbain ?  

À qu-i resseAbler-nt les 
rues de Nantes et 
1arseille en N0O7 ?  

Peut--n enc-re faire 
des pr-jets urbains dans 
une s-ciété de plus en 
plus c-nflictuelle ?  

Quel p-rtrait-r-b-t 
du l-geAent en N100 ?  

:ierz-n restera-t-elle 
:ierz-n ?  

C-AAent prendra-t--n 
s-in des rues en N0P1 ? 
… 

LE NU1ÉRIQUE :ERS N010 LE NU1ÉRIQUE EN N0N1
« S,art-city » Ville dont les 2abitants ont un s,artp2one

Écono,ie du partage Platefor,es ,onopolistiques

Disruption des pouvoirs publics Banalisation

Service spécifique Bouquet de services

Google constructeur de villes La ville infor,ée par Google

La gratuité co,,e vol La gratuité co,,e addiction

Cobots Livreurs précarisés

Nu,érique i,,atériel Cevanc2e de l’espace p2ysique

Nouveaux entrants Transfor,ation des acteurs 2istoriques

Tout devient nu,érique Le « ,onde ancien » résiste

5UTURIBLES N CGR2NIQUE PR2SPECTIVE ET ARTICLE

Mai-juin 2024 - Revue n°460
La carte a toujours été un instru,ent de pouvoir. Que se passe-t-il, 
pour les villes et leurs 2abitants, quand ce n’est plus le Nord ,ais 
le ,odèle écono,ique qui oriente la carte ?

Cartographie : Google Maps,  et apr?s ?

https://www.ibicity.fr/futurs/
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DES COMPAGNONNAGES 0ARIÉS

MODÈLE ÉCONOMIQUE POUR EXPLORER

CABINE) DE CONSEIL CLASSIQUE IBICI)R

Les pas 
de deux 
opérationnel- 
recherche

3

Dans un monde qui 
change, l’articulation 
entre opérationnel 
et recherche permet 
de s’appuyer sur 
la rigueur et l’analyse 
académiques pour 
atterrir sur des pistes 
d’action concrètes. 

Depuis 2022, ibicity a un bureau 0 Césure, site géré en occupation te,poraire par Plateau 
Urbain, ce qui per,et d’expéri,enter in situ ces espaces de croise,ents et d’inventivité. Cela 
lui per,et égale,ent de co,prendre de l’intérieur le fonctionne,ent d’une SCIC 8en tant que 
,e,bre du collège des occupants). Elle est égale,ent sociétaire de Base Co,,une, foncière 
de rez-de-c2aussée, et ad2érente de Surface+utile.

ibicity continue par ailleurs dcêtre ,e,bre de plusieurs co,ités scientifiques ou d’orientation.     
Elle côtoie de ce fait une pluralité d’opérateurs publics et privés, et d’acadé,iques ou c2er-
c2eurs, ce qui lui donne la capacité d’identifier les personnes idoines sur des t2é,atiques 
opérationnelles ou de rec2erc2e.

Le ,odèle écono,ique d’ibicity a été 
construit pour articuler pratique et rec2erc2e. 
Par rapport 0 des structures de conseil clas-
siques et de taille plus i,portante, ibicity ne 
répond quasi pas aux appels d’offres et a très 
peu de frais de structure. Cette écono,ie de 
te,ps et dcargent est réinjectée dans l’ensei-
gne,ent, la rec2erc2e et les publications, une 
,anière 8on l’espère !) d’intervenir avec per-
tinence dans ses ,issions opérationnelles et 
exploratoires.

Te,ps passé 
sur ,issions 

opérationnelles

8avec des tarifs 
journaliers variables 
selon séniorité)

100 %

Cé,unération 
des ,issions 

opérationnelles

Te,ps passé 
sur ,issions 

opérationnelles

Cé,unération 
des ,issions 

opérationnelles

Te,ps passé 
sur études 

exploratoires

Te,ps passé 
conférences

Cé,unération
 conférences

Te,ps passé 
enseigne,ent
Te,ps passé 
publications

Cé,unération des 
études exploratoires

Te,ps passé veille, 
co,ités, interventions

Te,ps passé sur 
réponses appels 

d’offres

Coûts

Frais de structure

Cecettes Cecettesg
Cé,. enseign.

Coûts

gEn euros, 2ors externalités positives non ,onétarisées 
8satisfaction et   . ). Sc2é,a de principe, les proportions 
sont indicatives.
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ibibliothèque 2025

Sélection des livres lus (ou à lire Z) par ibicity. Conditions pour apparaître sur la photo : être écrit en français (alors 0u’ibicity ,2ne une veille internationale Z) ; avoir été (ré)édité depuis 
janvier 2022 ; être en for,at i,pri,é ; avoir été retrouvé dans la biblioth20ue d’ibicity au ,o,ent de la prise de vue. Cha0ue livre n’apparaît 0u’une fois (sauf une exception ;-)).

Les pas de deux opérationnel-recherche 3
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Outil : 
boussole de 
l’économie urbaine 

Le Nord correspond aux finalités 
du projet ou service urbain porté 
par la collectivité locale. Cette 
boussole permet de garder le cap 
en explicitant les arbitrages à 
effectuer, en même temps que la 
navigation oblige à trouver les 
moyens d’avancer. 

Les finalités de la collectivité peuvent être atteintes via diffé-
rentes lignes de partage entre ,unicipalité, collectif et indivi-
duel, et aussi différentes for,es urbaines, péréquations finan-
cières, et ,ises en co,,un de ressources. Un ajuste,ent 
s’opère de ,anière itérative entre ces a,bitions et les possibili-
tés de ,ise en œuvre, qui dépendent des acteurs ,obilisables, 
des caractéristiques sectorielles, etc. Co,,e tout projet d’urba-
nis,e, cette grille doit être située.

Cette grille est une esquisse en cours. Toute réaction est bienvenue et peut être adressée 
0 ibicity@ibicity.fr.

Nord = finalit+s

Quelles 
hybridations 
sectorielles 

(aménagement, eau, 
mobilité, énergie, 

déchets…) ? 
P quelles +chelles 

territoriales ? 

Quel est le :od?le 
+cono:ique des 

op+rateurs urbains ?
Quels recettes et 
coûts ? Quelle 

proposition de valeur ? 
Quelles activités 

et ressources clefs ?

Quelle articulation 
entre progra::e, 
+criture urbaine,

:ontage +cono:ique 
et op+rationnel, et 

gestion ?

Quelles :odalit+s 
de coproduction entre 

acteurs publics et priv+s ? 
Quelles coproductions 

public-public et 
privé-privé ?

)urbulences
Écologiques
Nu,ériques
Sociétales
Dé,ograp2iques
Géopolitiques
Financières

Nouveaux entrants

7ctifs échoués

Trottoirs éponges

Nature comme 
infrastructure

Dissociation foncier9bâti

Habitants

:onctionnement ou 
investissement

Charges foncières

Prix de sortie

Matrice des risques

Externalités

Coût global

Emboîtement des bilans

Nouvelles gratuités

7pproche multi-acteurs

Grand cBcle de l’eau

Macro-lots
 (et leur dépassement)

Di,ension politique : arbitrages / c2oix 8boussole)
:ise en œuvre 8carte de navigation + gouvernail)
Co,posantes / outils / leviers

Quelle ligne de partage 
entre :unicipalit+, collectif 
et individuel dans la prise 
en charge des services 

urbains ? Qu’est,ce qui doit 
relever du service public ?

Quelle :ise en co::un 
(du foncier, de 

l’infrastructure, des services 
et +quipe:ents…) ? 
P quelle +chelle ? 

Entre qui ?

Quelles for:es urbaines 
(localisation, densit+, taille 
des lots, stationne:ent, 

:odes constructifs…) ? Avec 
quelle traduction des d+fis 
+cologiques et sociaux ? 

Quelles p+r+quations 
financi?res ? Entre habitants, 
entre progra::es (loge:ents, 
activit+s, co::erces…), entre 

aujourd’hui et de:ain, 
entre territoires ?

Quelle :ise en co::un ou 
pr+servation des ressources rares 
(sol, eau, biodiversit+, trottoir, 

finance:ents publics…) ?

Qui sont les acteurs des projets ou services 
urbains aux diff+rentes +tapes ? 

Qui réalise ? Qui finance ? Qui détient ? 
Qui gère ? Qui maintient ? Qui utilise ? 

Qui informe ?



EQTENSI2N DU PLATEAU DE MEU

Le flocon de Koc2 illustre une ,anière 
de travailler concrète,ent l’2ybrida-
tion sectorielle 0 des éc2elles élargies. 
Exe,ples : un trottoir, un petit projet 
urbain a,bitieuxg, etc. 
g cf. table-ronde sur le ,étabolis,e urbain lors  
 de la re,ise du Grand Prix de l’Urbanis,e 0  
 Claire Sc2orter. 

Il faut déplier les écosystè,es pour avoir prise sur leur évolution et 
résoudre des équations écono,iques qui, co,,e dans le « test des 
9 points », paraissaient i,possibles 0 résoudre parce que la focale 
était trop étroite. 
gInspiré du sc2é,a « Écosystè,e des cat2édrales » de l’arc2itecte-écologiste-2istorien  
 Coland Bec2,ann 81981) 

Désor,ais, le plateau de jeu s’étend : 
la réalisation du projet urbain s’2y-
bride avec l’ali,entation, l’agriculture, 
le végétal, l’écono,ie circulaire, etc. 
Les acteurs de ces secteurs rentrent 
en jeu.

Elle devient co,,e un jeu de go : 
c2aque opérateur a la ,ê,e liberté 
de ,ouve,ent. L’a,énageur peut 
devenir investisseur, l’énergéticien 
faire de la pro,otion. 

La fabrique urbaine était co,,e un 
jeu d’éc2ecs : le ,ouve,ent des 
pièces est déter,iné par leur no, 
8la tour avance tout droit, le fou 
avance en diagonale, l’a,énageur 
a,énage, etc.).

Outil : 
cartographie 
XXL des 
acteurs

La notion d’écosystè,e 8ense,ble 
d’acteurs interdépendants qui se 
partagent des ressources) devient 

clef pour co,prendre le nouveau 
paysage de la fabrique urbaine. Pour 
savoir où et co,,ent agir, il faut déplier 
toutes les interdépendances et anticiper 
leurs évolutions.
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Facteurs dont les Gilets Jaunes de 2018 ont ,ontré qu’une toute petite 
variation peut faire vaciller le systè,e.

Terrains 0 bâtir peu 
c2ers et abondants

Filière structurée 
de constructeurs 
de ,aisons 
individuelles

Assainisse,ent 
collectif peu c2er

Lieux de travail et 
de vie séparés

Fa,illes avec 2 
parents et 1,8 
enfants

E,ploi do,inant : 
salariat 8revenus 
en progression faible 
,ais régulière)

Systè,es de prêts 
bancaires facilitant 
le crédit

Prix de l’essence 
abordable

Voiture individuelle 
per,ettant de se 
rendre 0 son bureau

Vitesse autorisée 
sur les routes de 90 
k,/2

Coutes gratuites 
car financées par 
l’i,pôt

Te,pératures 
clé,entes 
per,ettant de sortir 
dans son jardin l’été

Aspiration des 
2abitants 0 avoir une 
,aison individuelle, 
avec un jardin

Aspiration 0 la 
propriété privée

Places de 
stationne,ent sur 
voirie large,ent 
gratuites 9E

Ébauc2e 8source : ibicity)

ÉC2SYSTÈME DU PÉRI,URBAIN AVANT 2E2E*

Le fl-c-n de 
K-ch : une aire 
finie Aais un 
périAètre 

infini

MEU D’ÉCGECS

MEU DE G2

MEU DE G2 AVEC EQTENSI2NS
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Outil : stratégie

ibicity importe les outils de 
l’analyse stratégique dans le 
champ urbain. La stratégie est 
l’art d’allouer ses ressources 
rares en vue d’atteindre un 
objectif. La biodiversité, l’eau, 
le foncier non artificialisé, le 
trottoir, l’argent public, etc. sont 
désormais des ressources rares.

ibicity utilise aussi des schémas 
pour aider à comprendre et 
partager.
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CGAÎNE DE VALEUR

MATRICE DE M2DÈLE ÉC2N2MIQUE

SCGÉMA D’ACTEURS

RADAR DÉCISI2NNEL

Partenaires 
clefs

Activités 
clefs

Proposition 
de valeur

Celations 
clients

Clients

Cessources 
clefs Canaux

Coûts Cecettes

1

Cart-graphie faisant figurer 
les principales hyp-thèses physiques

N

)ableau de chiffres c-rresp-ndant aux 
hyp-thèses physiques

O

)ableau de chiffres c-rresp-ndant 
aux hyp-thèses financières

X :2 X T

ATLAS DU BILAN
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1  I Étude : « Transparence sur les ZAC »
2 I Étude : « Modèles économiques au défi de la sobriété »
3 I Livre : Trottoirs ! 
4 I Manifeste : « Le défi du partage »

PUBLICATIONS

La rédaction d’articles et rapports est au cœur de la pratique exploratoire et réflexive 
d’ibicity. Ce carnet ,et ici en avant quatre publications, un peu plus i,portantes que les 
autres, réalisées depuis 2022. 
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Étude : 
« Transparence sur les ZAC »

Cette af!che, réalisée 
par Damien Bauza 
et Pedro Cardoso, 
évoque une poétique 
déstructuration 
de tableau excel 
se transformant 
en jeu de mikado. 

Un bilan d’a,énage,ent ne retrace qu’une partie des dépenses et recettes de l’opération. La plupart du te,ps, il 
s’e,boîte avec celui de la collectivité. Il s’e,boîte égale,ent avec les bilans en a,ont 8propriétaires initiaux) et en 
aval 8pro,oteurs, investisseurs, utilisateurs).

1
Jusqu’où l’acquéreur de loge,ent neuf fi-
nance-t-il son quartier, son voisin et la non-ar-
tificialisation ? « Transparence sur les ZAC » 
est une étude réalisée sur proposition d’ibi-
city pour et avec Id2eal 8Cat2erine Sabba2 
et Antoine Pauc2on), parue en janvier 2024. 

Cette étude rappelle qu’un bilan d’a,énage-
,ent est avant tout une table de ,ixage des 
péréquations. Il traduit un c2oix de péréqua-
tions entre des progra,,es qui « rapportent 
plus » 8des loge,ents, des bureaux) et 
d’autres qui rapportent ,oins ou « coûtent » 
8des activités, des co,,erces, des espaces 
publics). II ne s’agit donc pas d’une co,pé-
tence tec2nique ,ais d’un c2oix politique, 
au sens noble du ter,e. 

Lcétude ouvre la boîte noire de 13 bilans 
d’opérations d’a,énage,ent partout en 
France pour en analyser les ,écanis,es 
,ais aussi les co,parer. À travers 17 idées 
reçues, l’étude présente la constitution des 
bilans, les différents postes de recettes et de 
dépenses. Elle expose les péréquations 0 
l’œuvre, celles qui per,ettent l’équilibre fi-
nancier des opérations, ou de répondre aux 
orientations fixées par les élus. 

L’étude est préfacée par deux a,énageurs : 
Laurent Giro,etti, directeur général d’Epa-
:arne EpaFrance, et Jérô,e Goze, directeur 
général de La Fab Bordeaux :étropole. 

https://www.ibicity.fr/tsz/


27

Publiés respective,ent en 2022 et 2025, les deux rapports 
verts co,plètent l’Étude sur les nouveaux ,odèles écono-
,iques urbains. Ils portent sur l’i,pact de la sobriété, voulue 

ou subie : co,,ent des opérateurs 8collectivités et délégataires), 
dont les ,odèles écono,iques reposaient large,ent sur la ,axi-
,isation des quantités vendues ou assujetties, peuvent-ils intégrer 
la di,inution des quantités conso,,ées ?  
 
Co,,e pour les précédentes saisons, cinq secteurs sont étudiés 
si,ultané,ent : l’eau, l’énergie, les déc2ets, la ,obilité, l’a,éna-
ge,ent.

 

L’Étude sur les nouveaux ,odèles écono,iques urbains est conduite depuis 2015 8dix ans !) par ibicity avec Partie 
Prenante 8Nicolas Cio) et Espelia 8Clé,ent Fourc2y, Nicolas Crinquant, aélène Del2ay). Elle bénéficie du soutien 
financier de l’ADE:E, du Plan Urbanis,e Construction Arc2itecture, et de la Banque des territoires. La saison 5 a 
bénéficié égale,ent d’un partenariat avec les co,,unautés d’agglo,ération de Saint-Lô et de Seine-Eure.  

Cette étude a donné lieu aussi 0 plusieurs articles et webinaires. Ils peuvent être lus ou visionnés sur le site dédié : 
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Saison 3

ibicity

Étude financée par : En partenariat avec :

 Étude sur les nouveaux  
 modèles économiques urbains 

 LES MÉTROPOLES  
 AU DÉFI DES  
 NOUVEAUX MODÈLES  
 ÉCONOMIQUES URBAINS 

Saison���-�6apport�final

ibicity

Étude financée par : %vec Pe WSutien de :

 Étude�sur�les�nouveaux� 
�modèles�économiques�urbains�

 QUI GOUVERNERA  
 LA :ILLE � DE 
 DEMAIN ? 

Avec le soutien :

 NOUVEAUX MODÈLES  
 ÉCONOMIQUES URBAINS 

 
 Cas pratiques 

.e modifie  
la tarification  
de mon service public

.e renéKocie 
ma déléKation  
de service public

.e construis mon  
budKet prévisionnel

.�élabore ma  
stratéKie sectorielle

.e lance un proNet 
d�aménaKement

ibicity ibicity

 NOUVEAUX MODÈLES  
 ÉCONOMIQUES URBAINS 

 
 /QFe F	eOpNQi 

 CQOOePt iOpNiquer 
FaXaPtaIe Nes EitQ[ePs  
FaPs Nes serXiEes urDaiPs !

CQOOePt retrQuXer Fes OarIes  
Fe OaPQeuXres OaNIr« Na Erise  
Fes ƈPaPEes puDNiques NQEaNes !

CQOOePt P«IQEier aXeE  
Nes PQuXeauZ ePtraPts sur  
OQP territQire !

Avec le soutien :

Étude sur les nouveaux 
modèles économiques urbains

 QUI PAIERA 
 LA VILLE 
 (de)DEMAIN ? (DE)

ibicity

ÉTUDE FINANCÉE PAR : AVEC LE SOUTIEN DU

Sais-n 5
Publication : février 2025

Sais-n O
Publication : printe,ps 2020

Sais-n U
Publication : septe,bre 2022

Sais-n N
Publication : nove,bre 2018

Sais-n O
Publication : ,ars 2021

Sais-n N
Publication : septe,bre 2018

Sais-n O
Publication : ,ars 2021

Sais-n 1
Publication : janvier 2017

Étude : 
« Modèles 
économiques 
au défi de la 
sobriété »

2

https://www.ibicity.fr/nmeu/
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Livre : 
Trottoirs ! 

Trottoirs ! co,prend de no,breuses citations de Georges Perec, Annie Ernaux, Georges-Eugène aauss,ann, décortique le ,odèle 
écono,ique de Google :aps, voyage 0 Paris, :arseille, Bir,ing2a,, Dakar, :ontréal, Po,péi… Il y est aussi question de c2eval, 
,outon, soleil, o,bre, sable, Cuine-de-Co,e, e,poisonne,ent, c2ewing-gu,, voleur de perruques, dentier, pierre de Volvic. Entre autres ! 

Trottoirs ! est paru 
en mai 2023 aux 
Éditions Apogée.

SO11AIRE

PréaAbule : c-AAent le tr-tt-ir peut devenir une -bsessi-n

Le tr-tt-ir, infrastructure des villes
« À Po,péi, il pousse des jacint2es sur le trottoir »
« Pourquoi n’avoir pas de trottoirs co,,e 0 Londres ? »
Des trottoirs qui coïncident avec les grands réseaux urbains
« La rue corridor 0 deux trottoirs doit disparaître »
Ce qu’i/ 6aut retenir : /e trottoir est une 2étony2ie de /a vi//e

Sur le tr-tt-ir, la Aultiplicati-n des -ccupants
Piétons et riverains
Les occupants de la transition nu,érique
Les occupants de la transition écologique
Ce qu’i/ 6aut retenir : -our /ire /’avenir des vi//es, regardez-/e trottoir E

La valeur du tr-tt-ir
La rareté du trottoir
Le trottoir, un espace précieux
Le prix du trottoir
Ce qu’i/ 6aut retenir : /’hu2b/e trottoir devient /’es-ace avec /e -/us 
de va/eur

Entre public et privé
Des trottoirs publics… sauf quand ils sont privés
Céguler les occupations du trottoir
Le défi de la gestion
Public/privé versus intérieur/extérieur
Ce qu’i/ 6aut retenir : /e trottoir est un co22un qu’i/ 6aut gouverner

C-nclusi-n
Bibliograp2ie co,,entée
Index des lieux, index des personnes, index des no,s co,,uns

3

Esthétique 
urbaine

L-gistique 
urbaine

:ille de la 
pr-xiAité

UrbanisAe 
fav-rable 
à la santé

1-bilités 
d-uces

UrbanisAe 
féAiniste

Sécurité

AniAati-n des 
rez-de-chaussée, 

c-AAerce

:égétalisati-n 
des villes

Adaptati-n au 
réchauffeAent 
cliAatique

:ille p-ur 
les enfants

Stati-nneAent

)RO))OIR !

Entre public et privé, ,arc2ant et ,arc2and, 
,inéral et végétal, le trottoir cristallise les 
principaux c2ange,ents 0 l’œuvre dans les 
villes. Il est au cœur de toutes les problé,a-
tiques urbaines.
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« )is d1nc, CN:il, c’est Au1i ce suOet su: les 
t:1tt1i:s Aue tu P’as p1ndu p1u: lundi - (...) » 
Au b1ut du fil, le silence. « Mais... pa:ce Aue 
c’est iPp1:tant les t:1tt1i:s, c’est p1litiAue 
les t:1tt1i:s... ».
2rance Inter - « 4oo- 4oo- 4en » - 26 février 2624

Arte - « 28 -inutes » - 2 juin 2628

TEDx Tours - juin 2624 

Les Échos - 2 octobre 2628

2rance Culture - « Book Club » - 86 -ai 26282rance Inter - «?4oo- 4oo- 4en?» 
- 26 février 2624

WE de-ain - SeAte-bre 2628

2rance Culture - « BéograAhie à la carte » - 
8 juin 2628

2uturibles - SeAt./octobre 2628

Livre : Trottoirs ! 3

T  rottoirs ! a suscité de no,breuses 
criti0ues et interviews (Le Monde, 
L’Express, Les Échos, Usbek et Rica, 

WE De,ain, Regards protestants, Le 
Courrier des ,aires, etc.), éditoriaux 
(Christophe Bourseiller et Olivier Marin 
sur France Inter, David Abiker dans le 
Jarisien week-end), é,issions de radio 
et podcasts (Arte, France Culture, France 
Inter (800 000 auditeurs en direct sur 
Zoo, Zoo, Zen en février 2024), RCF 
Berry, Radio I,,o, Cause Co,,une, 
etc.) et un TEDx. 

Il a égale,ent donné lieu à plusieurs 
conférences grand public ou profession-
nelles, en France, Belgi0ue, Canada 
(« Sous la neige, le trottoir 8).

2rance Inter - « Ce -onde est fou » - 2 déce-bre 2628  

2rance CultureE - « La Bulle 
écono-ique » - 1er avril 2628

« Un t:Rs stiPulant c1up 
de s1nde dans la :éalité 
c1nc:Rte de n1s PaniR:es 
d’habite: » et « une :igueu: 
Aui ne s’inte:dit pas la 
dig:essi1n ni l’aPusePent ».
Le Monde des Livres - 26 -ai 2628

Trottoirs ! a été réédité en mars 2026.  
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La couleur plus claire indique un niveau de 
service ,oindre 8par exe,ple, un trottoir sur 
deux. Ou un déclenc2e,ent plus rare, ou un 
délai d’intervention plus lent).

La neige per,et de voir que le déneige,ent 0 :ontréal est ,unicipal alors qu’0 
New Zork il est 0 la c2arge du riverain. Au Québec, avec le réc2auffe,ent qui 
transfor,e la neige en glace et des finances locales tendues, le déneige,ent devient 
un sujet politique : co,,ent et quels trottoirs la collectivité doit-elle déneiger ? 

Lire dans les trottoirs les modes de fabrication et de gestion des villes !

7ONC)IONNE1EN)
7ABRIQUE PROPRIÉ)É GES)ION ACCESSIBILI)É

Trottoir de la rue 
Lafayette 0 Paris

Cue réalisée sous 
Napoléon III, dont les 
trottoirs ont été refaits 
depuis par la ville

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

Trottoir rue  
:. Bonte,ps  
0 Boulogne-B.

Cue réalisée par 
l’a,énageur public 
de la ville

PUBLIQUE
- a,énageur 

public -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- accessible 0 

tous -

Trottoir d’une 
ruelle 0 l’intérieur 
d’un ,acro-lot 
0 Boulogne-
Billancourt

Céalisée par un 
pro,oteur dans 
le cadre d’un 
,acro-lot, la ruelle 
appartient désor,ais 
0 l’ense,ble des 
copropriétaires du lot

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PCIVÉE
- copropriété 
ou ASL -

PCIVÉE
- copropriété 
ou ASL -

PCIVÉE 
- au départ 
ouverte ,ais 
désor,ais 
accessible 
aux seuls 
résidents -

Trottoir du
Cour Saint-É,ilion, 
Bercy Village, 0 
Paris

:orceau de ville qui 
est de fait un centre 
co,,ercial 0 ciel 
ouvert, développé 
et détenu par un 
pro,oteur-investisseur 
i,,obilier

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

SE:I-PUBLIQUE 
- accessible 0 
tous ,ais 

avec contrôle 
du propriétaire 

privé -

Trottoir dans
l’écoquartier 
Ginko 0 Bordeaux

Cue réalisée par un 
pro,oteur i,,obilier 
dans le cadre 
d’une concession 
d’a,énage,ent, 
puis rétrocédée 0 la 
collectivité

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

PUBLIQUE
- ville -

Trottoir d’Oozells 
Square 0 
Bir,ing2a,

Opération de type 
Privately Owned Public 
Space, développée 
par un opérateur privé 
et détenue par un 
investisseur financier

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

PCIVÉE
- opérateur 
privé -

SE:I-PUBLIQUE 
- accessible 0 
tous ,ais 

avec contrôle 
du propriétaire 

privé -
C2arles Baudelaire en 1868 : « Ce n’est pas ,oi qui co,,ettrais la sottise de ne pas 
voir un trottoir interro,pu ».

Cette carte des rues de Po,péi indique les 
,atériaux des trottoirs dits « 2o,ogènes », 
c’est-0-dire identiques d’un bout 0 l’autre de la 
rue. 2000 ans après, l’2istorien en déduit si le 
trottoir a été réalisé par les riverains ou bien 
par une instance collective dans le cadre d’un 
progra,,e d’ense,ble.

Un trottoir d’Oozells Square 
0 Bir,ing2a, 

Un trottoir 8déneigé par 
la ville) 0 :ontréal 

Un trottoir 8déneigé par les 
riverains) 0 New Zork 

Un trottoir 82o,ogène) 0 Po,péi

DÉCRYPTAGE DES MODES DE FABRIQUE / DÉTENTION /
GESTION / USAGE

INDICE SUR LES MODES DE GESTION : LE DÉNEIGEMENT DU TROTTOIR

INDICE SUR LES MODES DE FABRICATION  : LES MATÉRIAUX DU TROTTOIR

INDICE SUR LES MODES DE FABRICATION  : LE POINT DE 0UE DU PIÉTON 
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Déneige,ent 
des…

À :ontréal 
aujourd’2ui

À :ontréal 
de,ain ?

À New Zork 
aujourd’2ui

C2aussées des 
rues principales

Pistes cyclables

Trottoirs des rues 
principales
Trottoirs des rues 
secondaires

Cuelles sans objet

Légende
Public 8Ville)
Public 8Ville) : niveau de qualité ,oindre
Privé 8Civerains)

Livre : Trottoirs ! 3
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FLÂNERIES URBAINES

« J’aimerais qu’il existe 
(…) des lieux qui seraient 
des références, des points 
de départ, des sources »

Es-èces d’es-aces,
Georges Perec

« regarde de tous 
tes yeux, regarde » 

Miche/ Strogo66,
 Jules Verne

Livre : Trottoirs ! 3
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Manifeste : 
«!Le défi du partage » 

Isabelle Baraud-Serfaty a été retenue en 2024 par,i les trois no,inées au Grand Prix de 
l’urbanis,e 2024, aux côtés de C2ristine Leconte, alors Présidente de l’Ordre National des 
Arc2itectes, et Claire Sc2orter, arc2itecte-urbaniste, désignée lauréate. À l’annonce de leur 
no,ination, les no,inées étaient invitées 0 écrire une « autobiograp2ie scientifique », sorte 
de ,anifeste, qui expri,e leurs convictions et engage,ents. « Le défi du partage » figure 
désor,ais dans l’ouvrage consacré 0 la lauréate : La vi//e à /’usage 8Éditions Parent2èses, sous 
la direction d’Ariella :asboungi et Antoine Petitjean). Ce texte traduit forte,ent la pratique et 
les engage,ents d’ibicity. L’introduction est reproduite ci-contre. 

Pour retrouver l’extrait du livre, l’autobiograp2ie in extenso et les vidéos :
 

On ne peut plus faire la « ville » en 2024 co,,e il y 
a cinquante ans… ou ,ê,e cinq ans. Les turbulences 
environne,entales, sociétales, dé,ograp2iques, nu-
,ériques, sanitaires, géopolitiques, bouleversent les 
,anières d’2abiter, travailler, se déplacer, faire ses 
courses, s’infor,er, se rencontrer, agir collective,ent, 
etc. La ville c2ange, et aussi la ,anière de la penser. 

Co,,ent celui qui professe l’urbanis,e peut-il alors 
avancer dans cette zone de turbulences dont il ne 
connaît ni la durée ni l’après ? Dans une te,pête sur un 
bateau, il faut s’accroc2er 0 la barre. :a barre est celle 
de l’écono,ie, et plus encore de la stratégie, qui est 
l’art d’allouer ses ressources, par définition disponibles 
en quantité li,itée, pour les ,ettre au service de son 
objectif. Qui sont les acteurs qui fabriquent la ville, la 
gèrent, la font vivre ? Avec quel ,odèle écono,ique, 
c’est-0-dire avec quelles recettes et quels coûts, ,ais 
surtout avec quelles finalités ou propositions de valeur, 
et quelles ,anières d’agir ? 

Cette barre ,e se,ble un point d’appui d’autant plus 
solide que les raretés s’inversent : « avant l’2o,,e était 
rare et la nature abondante, ,aintenant c’est l’inverse ». 
Ceci a des conséquences ,ajeures sur la ,anière de 
faire la ville. Le foncier et les ,atières pre,ières se 
raréfient ; l’enjeu est désor,ais de fabriquer la ville au-
tre,ent, et surtout de la « réparer » et d’en « prendre 
soin ». Le défi écologique accentue aussi les défis so-
ciaux. Quand il y aura un ou deux ,ois de canicule 
c2aque année, les « quartiers populaires » vont devenir 
de plus en plus « c2auds ». Justice cli,atique et jus-
tice sociale sont des questions écono,iques. Qui dit 

inversion des raretés dit inversion des valeurs. Ce qui 
devient plus rare devient plus c2er.

« De quoi -ar/e /’écono2ie ? Du -artage. Du -artage 
de /a richesse. (…) L’écono2ie, c’est 6onda2enta/e2ent 
/a question de /a ré-artition. Aourquoi ? Aarce que /a 
question du -artage est /iée à ce//e de /a rareté, et que 
sans rareté, i/ n’y a -as de -rob/è2e écono2ique ».

Qu’est-ce qui était abondant et devient rare ? Ou plu-
tôt, parce que l’urbanis,e est situé et s’ancre dans 
des lieux, qu’est-ce qui devient rare 0 quels endroits, 
pour quelles populations ? Les ressources naturelles, 
le vivant, le foncier, le sol, le trottoir, les savoir-faire, 
la population active, l’argent public, l’argent privé, sont 
des exe,ples, ici ou l0. Ce sont toutes ces raretés, nou-
velles ou pas, qu’il faut identifier. Puis, pour per,ettre 
0 des gens de vivre ense,ble dans des lieux, partager.

Quel partage entre les 2abitants des villes centres et 
ceux des périp2éries, du péri-urbain et des territoires 
ruraux ? Quel partage entre les territoires les plus ric2es 
et les ,oins ric2es ? Entre ceux qui sont peu affectés 
par les risques cli,atiques et ceux qui le sont beau-
coup ? Entre les territoires attractifs et ceux où personne 
ne veut 2abiter ? Quel partage entre les retraités 8qui, 
pour certains, sont 0 l’âge où ils co,,encent 0 2ériter) 
et les jeunes 8qui ont toujours raison ,ê,e quand ils 
ont tort) ? Entre les personnes qui 2abitent et celles qui 
travaillent ? Celles qui sont déj0 l0 et celles qui vivront 
ici de,ain ? …

Co,,ent ,ettre l’urbanis,e en partage ?

COMMENT METTRE L’URBANISME EN PARTAGE ?

Dans cette note, j’emploierai le terme « ville » de manière large : là où il y a des trottoirs ou là où des 
habitants en réclament.

UrbanisAe : art du partage des espaces au service du vivre ense,ble.
Éc-n-Aie : art du partage des ric2esses. 
1-n aAbiti-n : ,ettre l’écono,ie au service de l’urbanis,e.

INTR2DUCTI2N4

https://www.ibicity.fr/manifeste/
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Plusieurs vidéos et conférences ont été or-
ganisées pour ,ettre en valeur les travaux 
de la lauréate et des no,inées. Quelques 
,essages clefs du « Défi du partage »  :

« L’économie ne doit 
pas être considérée 

comme en dehors du 
projet d’urbanisme, mais doit 
être appréhendée comme du 
projet en tant que tel ». 

Manifeste : « Le défi du partage » 4
L’ouvrage co,prend des té,oignages sur les no,inées. Extraits de 
ceux concernant IBA 8ailleurs « International Bau2austellung », ici  
Isabelle Baraud-Serfaty !), qui re,ercie leurs auteurs :

« Économiste atypique, d’une grande curiosité, touche 
à tout et proche du terrain, ses travaux sur les modèles 
économiques urbains, les nouveaux métiers de l’aménagement 
et plus récemment sur les trottoirs, sont originaux 
et précurseurs. Enseignante et praticienne, elle est 
une consultante précieuse pour tous les professionnels 
de l’urbain. »
aélène Peskine, DGA du Cere,a

« J’ai eu trois fois le plaisir d’interroger en direct IBA 
sur France Culture. (…) Ce plaisir de comprendre et 
de transmettre se ressent à sa façon de s’investir dans 
les sujets, de s’attarder sur ce que d’autres ne considéreraient 
pas de prime abord comme important, d’aller voir 
la tuyauterie de la ville pour en saisir les soubassements 
et les modes de fonctionnement cachés, bref, d’aller le plus 
possible au fond des choses et d’en tirer le maximum. » 
:att2ieu Garrigou-Lagrange, Producteur et ani,ateur de radio

« Ce qui frappe de prime abord dans sa pratique est un 
étonnant mélange de créativité et de rigueur analytique, 
de conceptualisation et de sens pratique. (…). Au travers 
de cette pratique si singulière de l’urbanisme, au travers 
de sa rigueur comme de sa générosité, IBA réussit le tour 
de force de vous embarquer dans une redécouverte 
de la ville et du projet urbain que vous croyiez connaître, 
pour vous amener à le concevoir différemment, à revenir 
à ses racines, aux communs qui en constituent la trame 
irréductible, à revenir à son sens : partager, c’est-à-dire 
produire du vivre-ensemble. »
Stép2an de Faÿ, directeur général de Grand Paris A,énage,ent

« Le commun est à la fois une 
condition du projet (c’est parce 
que les infrastructures sont 
réalisées en commun que 
le projet est possible) et 
ce qui fait projet : sont en jeu 
les péréquations à l’intérieur 
du projet, et au-delà, les 
solidarités (ou pas) territoriales, 
sectorielles, temporelles ». 

« Le financement des projets est 
une question de formes 
urbaines, de mixité 
programmatique, de prix des 
logements. Il est politique ». 

Céré,onie de re,ise du Grand Prix 0 Claire Sc2orter – 17/12/2024
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« OÙ IREZ-0OUS PRENDRE L’ARGENT ? » : LES HABITANTS RÉPONDENT

1issi-n d’audit de la ZAC éc-quartier L-uvres Puiseux p-ur Grand Paris AAénageAent - N019

Prévisi-n initiale (N01O)
Résultat prévisi-nnel de la ZAC : X 1€

Situati-n Ai-N018
Résultat prévisi-nnel de la ZAC : X 1€

Louvres et Puiseux sont deux co,,unes rurales 0 ,oins 
de cinq kilo,ètres de Coissy, 2ors plan d’exposition au 
bruit, et 0 30 ,inutes de Paris par le CEC D. Initié en 
2010, dé,arré 8dossier de réalisation) en 2013, le projet 
de ZAC prévoyait la construction de 3 340 loge,ents sur 
83 2ectares, avec un projet urbain dessiné par Castro 
Denissof.

Un découpage du bilan par sous-secteurs a été réalisé 
pour décortiquer les 2ypot2èses et pistes de ré-orienta-
tion du projet urbain.

… la localisation du secteur, « entre ville et ca,pagne », 
interroge le décalage entre les aspirations des futurs 
2abitants 8qui préfèrent des ,aisons individuelles sur 
des lots 0 bâtir) et les enjeux fonciers et financiers. 

:i-2018, le pôle gare avait co,,encé 0 être livré, ,ais 
le bilan prévisionnel 0 ter,inaison de la ZAC affic2ait 
un déficit de X :J suite 0 un dérapage des coûts sur 
ce secteur, pourtant le plus dense. Grand Paris A,éna-
ge,ent a ,issionné ibicity pour en analyser les causes 
et identifier des pistes pour ré-orienter le projet urbain. 

Outre des questions sur le di,ensionne,ent des rues et 
la répartition du finance,ent de certains ouvrages 8par 
exe,ple, le pont-rail et le pont-route )….

À la suite de l’audit, l’a,énageur a fait de la qualité 
paysagère l’un des principaux atouts d’attractivité du 
quartier. En 2021, il a désigné l’agence :utabilis pour 
assurer la ,aîtrise d’œuvre de la suite de l’opération. 

3D2.75H m2 SDP dont 27H.75H m2 SDP logements (3.34H logements)
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M€ = bénéfice ou déficit prévisionnel de chaque secteur (à terminaison)
Log 9 hectare = densité nette = nb logements 9 surface cessible

:rais-Lieux
N M€

72 log9ha

Pôle gare
N M€

D75 log9ha

Bois
N M€

59 log9ha

Les articles écrits par ibicity sont plus visibles que 
les ,issions qu’elle réalise, qui constituent la face 
i,,ergée de l’iceberg. L’autobiograp2ie réalisée 
dans le cadre du Grand Prix d’Urbanis,e insistait 
sur sa di,ension de praticienne en ,ettant en avant 
quelques-unes de ses ,issions opérationnelles. 
 
On reproduit ici une planc2e sur une ,ission d’au-
dit de ZAC, réalisée en 2019. Depuis, ibicity a 
continué 0 travailler sur ce type de ,issions, qui 
,ontrent co,,ent l’écono,ie est en elle-,ê,e 
projet d’urbanis,e.

Manifeste : « Le défi du partage » 4
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L’illustration 8« Urbaniste peignant des traits 
d’union ») a été réalisée par Lilas Ozanne 
pour illustrer la couverture de l’autobiogra-
p2ie. On l’a déclinée en version carte de 
vœux enneigée et en boule de neige 8exe,-
plaire unique !). 

L’autobiograp2ie devait retracer le parcours de la no,inée. On l’a représenté en s’inspirant de 
waitbutw2y.co, découvert grâce 0 15,arc2es 8le site waitbutw2y.co,/2014/05/life-weeks.2t,l 
per,et de téléc2arger la grille vierge « Zou ? », pour la re,plir). Un géograp2e attentif nous 
a fait re,arquer depuis que ce sc2é,a co,prend une erreur : 84 ans est l’espérance de vie 
0 la naissance, or, co,,e on a déj0 dépassé un certain âge, la dernière case devrait plutôt être 
vers 90 ans. 

WEEK OF THE YEAR >>>>
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MON PARCOURS EN CASES
C2aque case correspond 0 une année.

YOU ?
C2aque case correspond 0 une se,aine.

:aternelle 
- Bourges -

Collège
- Bourges -

École 
Supérieure de 
Co,,erce 
de Paris

Établisse,ent financier public 
- Caisse des dépôts et consignations -

ibicity

13 JUIN 2024
Jury du Grand Prix 
de l’Urbanis,e

ESPÉRANCE DE 
VIE ,O8ENNE 
D’UNE FE,,E 
EN FRANCE

Pro,oteur i,,obilier 2ollan-
dais - ING -

Prépa 
co,,erciale 

- Paris -

DEUG :ASS 
0 Daup2ine

Lycée
- Bourges -

École pri,aire 
- Bourges -

Cycle d’urbanis,e 
de Sciences Po

Bureau d’études de conseil en finances 
locales - FCL -
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STAGE AU JAPON 
DÉCLIC 

URBANIS,E

Enseignante 0 l’École Urbaine de Sciences Po 

MAI 
2023 

PARUTION DE TROTTOIRS ! 
UNE APPROCHE 

ÉCONO,IQUE, HISTORIQUE 
ET FLÂNEUSE

2050
2050 !

NOV. 2055
IBA 84 ANS

1988
BAC
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Le Carnet d’économie urbaine 2022 reste actuel. 
Il est à retrouver sur www.ibicity.fr
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Ce carnet se nourrit des missions opérationnelles 
réalisées par ibicity pour le compte de clients 
privés et publics. 

ibicity aborde la ville par le prisme des acteurs (publics et privés) 
qui la 6abriquent. 7ondamentalement, l’a9ence importe les outils de 
l’analyse straté9ique dans le champ urbain : appliquée d’abord par les 
militaires, puis par les entreprises, la straté9ie est « l’art d’allouer ses 
ressources, par dé6inition disponibles en quantité limitée, de manière 
à se créer un avanta9e durable :. Cette question d’allocation des res-
sources rares (ressources naturelles, 6oncier, espaces publics, ar9ent 
public…) dans un monde incertain est au cœur des transitions.

ibicity 6onctionne en mode « a9ile : : pas de salarié, mais la possibilité, 
le cas échéant, de s’associer avec les compétences les plus adaptées 
ou de prendre appui sur les équipes internes de ses clients. ibicity est 
animée par Isabelle Baraud-Ser6aty, qui a été sélectionnée par Traits 
Urbains parmi les « B00 qui 6ont la ville : en 2025.

www.ibicity.fr

« ici »
( latin )

« ville »
( anglais )

ibicity@ibicity.fr
50 rue Richer – 75009 Paris

 compte twitter : ibi_city

Contact 
Isabelle Baraud-Serfaty 
isabelle@ibicity.fr 

Toute réaction est bienvenue et peut Dtre adressée à ibicity@ibicity.6r.
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